
POURQUOI SUIS-JE SUR TERRE ?
Une vie motivée par l’essentiel – 1ère partie

(note : ce message s’est inscrit dans la campagne « 40 jours pour découvrir l’essentiel », d’où les 
différentes allusions ; il est inspiré des documents fournis pour cette campagne)

La semaine dernière nous avons, en introduction, entendu l’exhortation : NE GÂCHEZ 
PAS VOTRE VIE ! et les trois points :

Qu'attend Dieu de ma vie ?  Dieu me veut tout entier,  pas seulement une partie de 
moi.
Pour cela il faut de la discipline : je ne peux pas être un disciple sans discipline. 
Pourquoi devrais-je le faire ? Jésus a entièrement donné sa vie pour vous et il 
attend en retour votre vie.

avec la Conclusion :
Romains 12.1 résume cela : « Je vous invite donc, frères, à cause de cette immense 
bonté de Dieu, à lui offrir votre corps comme un sacrifice vivant, saint et qui plaise à 
Dieu. » 
Cela a coûté sa vie à Jésus et ça me coûte de vivre pour lui.  Mais je lui suis redevable 
parce que, sans la croix, je n'aurais comme destinée que la séparation éternelle 
d’avec Dieu. Mais à cause de la croix, je lui dois la vie et je vivrais en toute éternité 
avec Dieu et ma vie ne sera pas gâchée.

Ce matin, nous allons analyser trois des plus grandes questions de la vie :
(ici le sketch : « Pourquoi suis-je sur terre ? » : voir ci-dessous)

1) La question de l'existence
pourquoi est-ce que j’existe ? pourquoi suis-je sur terre ?

2) La question du sens – ma vie compte-t-elle ? on pourrait dire : pour quoi ?
mon existence est-elle une parenthèse dans le temps, un grain de sable sur la plage 
immense ?
qu’est-ce que vivre ?

n’est-ce que survivre ? ou réussir, devenir célèbre, riche ? ou …
quel est le sens profond de ma présence sur terre ?

3) La question de mon intention
quelles sont les conséquences que je tire des réponses aux précédentes questions – quel 
est l’objectif de ma vie ?

Cette question, celle de l'existence – pourquoi suis-je en vie – a déjà été posée il y a des siècles.Il 
y a probablement aussi eu des moments dans votre vie où vous avez ressenti la même chose.

Ne suis-je né que pour avoir un problème après l'autre ?
Ai-je été mis sur cette planète uniquement pour voir alterner satisfaction et peine, joie et 
tristesse, détente et stress ? 

Jérémie, en proie à la détresse, lance ces paroles :
Pourquoi suis-je sorti du ventre maternel, si c’est pour connaître peine 
et souffrance et finir ma vie dans l’humiliation ? (Jé 20.18)

Quelqu’un a dit : « J'espère que la vie n'est pas une blague, parce que je ne la 
comprends pas. » 
Un autre : « Ma vie présente une superbe distribution, mais je n'arrive pas à en 
trouver l'intrigue. »
Le Dr Moorhead, doyen d’une Faculté de philosophie américaine a écrit un jour à 
250 philosophes, savants, écrivains et intellectuels célèbres du monde entier et il 
leur a demandé : « Quel est le but de la vie ? » Puis il a publié toutes leurs 
réponses dans un livre. Le livre était assez décourageant et déprimant. Certaines 
de ces personnes ont formulé de brillantes hypothèses. Certains ont admis qu'ils 
avaient inventé un but à leur vie, d’autres qu'ils n'en avaient aucune idée et que 
si le Dr Moorhead le savait, qu'il le leur dise.
Carl Jung, le fameux psychanalyste, dit : « Je ne connais pas le sens, le but de la 
vie, mais on dirait qu'elle a un sens. »
Isaac Asimov, écrivain et biochimiste américano-russe, a écrit : « À ce que je vois, 
il n'y a pas de but. »
Joseph Taylor, un auteur : « Je n'ai pas de réponse au sens de la vie et je ne 
veux plus en chercher ».



Nous connaissons la parabole du fils prodigue : Un homme avait deux fils…
(relire Luc 15.11-13+17-20+29-30)

Si nous considérons les deux fils, leur attitude ne vient-elle pas de leur réponse donnée à 
cette question « Pourquoi est-ce que je vis ? » ?
Et ne sont-ils pas tous deux complètement « à côté » ?

Le choix du cadet, l’amertume de l’aîné nous le montrent.

La question de l'existence
Au commencement Dieu…

Tout commence avec Dieu
Pourquoi est-ce que j’existe ? pourquoi suis-je sur terre ? en premier 
lieu parce que Dieu m’a mis ici.
Nous oublions si vite Dieu. 

>>> Au commencement Dieu…
Je ne suis pas là par hasard

Bien sûr ce sont nos parents qui nous ont transmis la vie, mais sans 
l’intervention de Dieu rien ne se serait fait.
Un homme avait deux fils…
Dieu dit : Faisons les humains à notre image, selon notre 
ressemblance… Dieu créa les humains à son image : il les créa à 
l’image de Dieu ; homme et femme il les créa. Ge 1.26-27

>>> Alors pas de reproche à nos parents ! Dieu m’a créé, Dieu m’a voulu : 
« Dieu a décidé… »

Je ne suis pas le nombril du monde
Les raisons de mon existence ? Les savants, les philosophes nous 
proposent de chercher les raisons en nous-mêmes, de les découvrir en 
faisant de l’introspection
La Bible nous dit : la raison se trouve ailleurs car nous ne sommes pas 
le centre du monde ; nous ne sommes pas maîtres de nos destinées.
Si Dieu est là au début, s’il a décidé de me donner la vie, je ne suis pas 
la personne la plus importante de l’univers. Je ne suis pas le nombril du 
monde. Il faut que je descende de mon piédestal.

>>> Dieu est Dieu ; je suis sa créature. Il m’a voulu dans sa sagesse.
Dieu m’a créé pour que je sois « devant lui »

En lui, bien avant de poser les fondations du monde, il nous avait 
choisis pour que nous soyons saints et sans reproche devant lui. 
Éphésiens 1.4
L’Éternel a tout fait pour un but… Proverbes 16.4
Je suis sur terre car Dieu a ses objectifs pour moi :
semblable à Dieu, à l’image de Dieu, choisi pour être saint devant lui.
Mystère de Dieu qui nous veut pour lui ressembler, pour une relation 
avec lui, pour nous aimer.
Dans la parabole : aucun des fils n’acceptait sa vraie place dans la 
maison du père.

>>> Suis-je à ma place dans la maison de mon Père céleste ?
J’ai été créé parce que Dieu, le Tout-puissant, l’Éternel, l’a voulu et 
parce qu’il m’a voulu dans sa présence.

La question du sens de ma vie
Quel est le sens, le but de la vie d’un homme ? Les réponses des 



hommes sont nombreuses et vagues.
l’approche naturaliste : pour manifester la vie et la transmettre
 le « fataliste » : rester en vie le plus longtemps possible
 l’hédoniste : jouir tant qu’on peut
 le matérialiste : posséder
 d’autres : réussir, briller, s’imposer

Lire « Et après ?... »
Ma vie compte-t-elle ?

Quant à moi, je pensais m’être donné du mal pour rien, avoir usé mes 
forces sans résultat, pour du vent… Es 49.4
Mon existence est-elle une parenthèse dans le temps, un grain de sable 
sur la plage immense ?
Qu’est-ce que vivre ? On peut y voir 3 niveaux :

survivre ? si vivre c’est cela, alors : Mangeons et buvons…
est-ce plutôt réussir, devenir célèbre, être riche ? et après ???

la plupart des hommes et de femmes vivent à l’un de ces 2 niveaux,
même le fils aîné de la parabole : pourquoi vivait-il ? pour obtenir un 
chevreau, pour se réjouir avec ses amis, mais bien sûr d’une façon plus 
« morale que son frère »…

>>> même des chrétiens ! 
mais n’est-ce pas vivre comme si ma vie ne comptait finalement pas ? 
comme si elle n’avait pas de sens !
RFD écrit que tout ce que nous projetons « est enterré avec nous, à 
moins que… » (lire la suite)

Oui ma vie compte et a un sens !
Dieu d’avance

nous a aimés,
nous a destinés à être ses enfants,
pour que nous le célébrions, (2x)
nous a choisis pour lui appartenir, (2x)
nous réserve un héritage éternel Ép 1.5-14

Ma vie prend son vrai sens si je saisis quelle est la pensée de Dieu pour 
moi.
Dieu, dès avant tous les temps, a voulu ma vie, et l’a préparée :
Ps 139 : « et sur ton livre était inscrit tous les jours de ma vie avant 
qu’aucun d’eux n’existât. »

>>> Dieu a un plan d’amour pour ma vie.
Y a-t-il plus incroyable ? Ma vie a du prix aux yeux de Dieu !
À Israël :  je t’aime d’un amour éternel ; parce que tu as du prix à mes 
yeux, je donne des nations pour toi…
Dieu a tant aimé le monde…

>>> Ma vie a du prix aux yeux de Dieu.
Paul dit : Christ est ma vie, ma raison d’être. Ma vie a un sens quand 
Jésus la remplit.

Ma vie a une dimension éternelle
La vie terrestre est une préparation pour l’éternité : je ne suis pas créé 
pour ici-bas (seulement).
La vie éternelle : y avez-vous vraiment réfléchi ?

Celui qui croit au Fils a la vie éternelle…
La vie éternelle c’est qu’ils te connaissent toi, … et celui que tu as 



envoyé
Nous serons enlevés ensemble avec eux, dans les nuées, pour 
rencontrer le Seigneur dans les airs. Ainsi nous serons toujours avec 
le Seigneur.

>>> Le sens de ma vie, ce n’est pas de vivre heureux pendant 30, 40 ou 
100 ans. Le sens profond de la vie c’est d’être avec lui pour toujours.

Mais dès maintenant !
Dieu m’aime.

J’ai été créé pour connaître Dieu
et vivre éternellement avec Lui et pour Lui.

Alors quel est mon objectif ?
Le fils cadet avait oublié que son père l’aimait ; il n’avait aucune envie 
de continuer à vivre dans sa maison. Cela le fils aîné ne le vivait pas 
non plus.
Les pécheurs et les péagers se pressaient autour de Jésus, les 
pharisiens et les docteurs de la loi s’indignaient… (Lc 15.1)
Le Seigneur avertit les « bons » Juifs, les pharisiens très regardants : 
« Attention ! ne vous trompez pas d’objectif ! »
Nous nous donnons ces 40 jours pour réfléchir, pour réviser nos choix et 
nos attitudes. C’est l’objectif immédiat proposé.

Aurions-nous moins besoin de le faire que ceux qui entouraient le 
Seigneur ? Serions-nous moins en danger de nous contenter de 
survivre ou de vivoter ?

Deux choses sont à bien redire :
nous n’avons pas là une recette-miracle,
rien ne nous servira si nous ne nous approchons pas du Seigneur lui-
même.

La crainte de l’Éternel est le commencement de la sagesse Pr 9.10
Faire semblant de vivre ou vivre ?

Pour revenir aux deux frères :
L’aîné ne vivait pas vraiment ; mais il était centré sur lui-même, avide de 
recevoir, incapable de ressentir son privilège d’être avec son Père, 
d’être aimé, de pouvoir lui parler, … 
Il était coupé de son Père, n’osant pas lui exprimer ses attentes.
Il ne vivait pas pour lui.
Dieu a tout créé par Jésus-Christ et pour lui. Colossiens 1.16

>>> Quelle communion vivons-nous avec notre Dieu ? Qu’attendons-nous 
en secret de notre vie de « bon chrétien » ?

Le bon choix, le meilleur objectif
Le cadet va faire le bon choix parce qu’il réalise que sa place est auprès 
de son Père, quel qu’en soit le prix.
Il réalise qu’il vaut mieux vivre auprès de son Père comme serviteur que 
d’être loin de lui dans l’indépendance et la vanité.
Son bilan personnel le fait agir : il revient à la maison, il avoue son 
péché et s’en repent devant son Père, il se soumet à sa volonté.
Nous sommes son ouvrage, nous avons été créés en Christ-Jésus pour 
des œuvres bonnes que Dieu a préparées d’avance, afin que nous les 
pratiquions. Éphésiens 2.10



>>> Quelle relation avec Dieu que la mienne ?
Ce que nous bâtissons n’est-il que paille et bois, ou pierre, argent ou 

or ?
Dieu est-il glorifié ? J-C le maître bien-aimé et suivi ?

En conclusion 
Pourquoi suis-je sur terre ?
Quel est l’objectif de ma vie ?
Quel sera mon objectif ces prochains jours ?

Je peux essayer de vivre avec Dieu un peu le week-end, ou le lundi 
de 6 à 7…

Voulons-nous (re-)connaître le plan de Dieu dans son détail pendant 
ces 40 jours ? (adoration, communion fraternelle, maturité, service, 
évangélisation…)
Alors cherchons Dieu, cherchons-le d’abord, cherchons-le lui seul !
Nous voulons le connaître, nous attacher davantage à lui et le suivre.



SCÈNE UN

Christophe : Bonjour Priscille ! Qu'est-ce que tu fais de beau ?

Priscille : Salut papa ! Je joue.

Christophe : Ah, bien !... Écoute, l'autre jour tu m'as posé des questions sur les bébés, etc.

Priscille : Quand tu t'es mis à éternuer ?

Christophe : Ah, oui. Enfin écoute, je me demandais juste si tu voudrais en parler maintenant.

Priscille : D'accord.

Christophe : Bien ! Alors je vais essayer de t’expliquer.

Bon, eh bien, voyons,... Lorsqu'un homme et une femme s'aiment beaucoup, ils se marient 
et alors parfois ils décident d'avoir un bébé.

Priscille : Mais pourquoi y a-t-il des bébés ?

Christophe : Oui, d'accord, attends ! J'y arrive. Pour qu’un bébé naisse, il faut que l’homme et 
la femme...

Priscille : Non, tu ne me comprends pas ! On nous a dit à l’école comment les bébés 
viennent au monde, mais pourquoi naissons-nous ? Pourquoi Dieu nous a-t-il mis 
ici ?

Christophe : Pourquoi Dieu nous a mis sur terre ? C’est ça ?

Priscille : Oui ! Si nous allons tous au ciel lorsque nous mourons, pourquoi Dieu veut-il alors 
que nous venions d'abord ici ?

Christophe : Hmm, pourquoi d’abord ici… ?

Priscille : Oui, pourquoi ?

Christophe : ???

Priscille : Pourquoi sommes-nous ici, papa ?

Christophe : Oui, j’ai compris ! Donc tu veux vraiment savoir pourquoi Dieu veut que nous 
venions d'abord ici. C'est une bonne question. Tu vois, Dieu est au ciel et, tu vois, 
ma puce, il y a beaucoup de monde là-bas.

Priscille : Vraiment ?

Christophe : Ouais, ouais et tu n'aimerais pas aller au ciel s'il y a beaucoup trop de monde, 
hein ? Tu te souviens lorsque nous sommes allés à la foire, et le monde qu'il y 
avait ? Enfin, c'était chouette, mais il y avait trop de monde. Alors Dieu, il nous a 
envoyé sur terre pour un petit bout de temps, pour réduire le trafic au ciel.

Priscille : Quoi ???

Christophe : (nerveux) Ah, tu as vu l’heure ? Écoute il faut que je parte maintenant… Nous en 
reparlerons plus tard.

SCÈNE DEUX

Naomi : Saviez-vous que la mouche du vinaigre ne vit qu'un seul jour ?

Christophe : Ça va ?

Naomi : Un seul jour ! Quel sens a sa vie ? Peut-être que la vie n'a de sens pour aucun d'entre 
nous. Suis-je différent de la mouche du vinaigre ?

Christophe : Ta question sent le vinaigre.

Annie : Naomi, la mouche du vinaigre ne se pose pas de question du genre : « Pourquoi suis-je 
là ? » C'est ce qui fait notre différence d’avec les animaux.

Je ne sais pas non plus. Le sens de la vie, c'est peut-être ça : « Ne jamais connaître la 
réponse, mais toujours y réfléchir. »

Christophe : Donc Dieu nous aurait créés suffisamment intelligents pour que nous nous posions 
une question, mais pas assez pour en trouver la solution ?

Naomi : !!! (levant les yeux au ciel)



SCÈNE TROIS
Annie : Priscille veut savoir pourquoi nous sommes ici, pourquoi Dieu nous a mis sur terre. Elle 

attend que Christophe lui réponde enfin.

Christophe : Je crois que je vais lui dire : « C’est pourtant simple. Tu viens au monde, tu vas à 
l'école, tu vas travailler, tu meurs. C'est tout, c'est ça la vie. »

Naomi : Mais Christophe, nous ne parlons pas de nos occupations ici-bas. Ta petite se pose de 
bonnes questions !

Vous savez, j'ai passé beaucoup de nuits, allongé dans mon lit, à penser à ce genre 
de choses. Les impondérables de la vie… Où sommes-nous dans l'ordre des 
choses ?

Christophe : Je crois que Priscille est trop jeune pour se poser ce genre de questions.

Annie : Non, je suis fière de ma fille. Elle a toujours su poser de bonnes questions. Quelle 
personnalité déjà !

Christophe : Si elle est si futée, pourquoi ne peut-elle pas trouver la réponse elle-même ?

Annie : Oh Christophe ! 

Va donc lui dire que Dieu nous a mis sur terre pour nous entraider. C'est simple, 
c'est direct, c'est pour elle une bonne façon de vivre sa vie.

Christophe : De quoi parles-tu ? Ça ne répond à rien ?

Tu veux me faire croire que, lorsqu’il avait créé la terre Dieu s’est dit : « Mmm, 
voyons voir, que se passera-t-il sur la terre ? »

« Eh bien, je vais mettre quelques humains sur terre, afin qu'ils puissent 
s'entraider. » 

Pauline : Oui, c’est ça ! Il faut voir dans la Bible !

Naomi : Moi je crois plutôt que nous sommes là pour découvrir l'espace ? Est-il vraiment infini ? Si 
on avait un vaisseau spatial, est-ce qu'on pourrait voler sans fin dans l'espace ? Et 
si ce n'est pas le cas, qu'est-ce qu'il y a à la fin ?

Christophe : Tu divagues ?

Naomi : Et le début des temps ? Qu'y avait-il avant ? Avant le temps, rien ? Qu'est-ce que rien ? 
Comment ne pourrait-il rien y avoir ?

Pauline : Bon, écoutez-moi tout le monde. Dans la Bible, il y est dit : « Au commencement, 
Dieu créa les cieux et la terre. » Un instant, OK. (elle feuillette les pages). Attendez 
une minute.

Annie : Écoute Pauline : Des experts ont passé leur vie entière à essayer de trouver la réponse à 
cette question. Tu ne vas pas arriver à juste feuilleter la Bible et y trouver le sens 
de la vie comme ça, d'un coup.

Pauline : « Oh, gens de peu de foi », ça y est aussi, ça, quelque part.



« ET APRÈS ? »

Du 16ème  siècle nous vient l’histoire d’une conversation entre un jeune homme ambitieux et un 
chrétien du nom de Philippe Néri.
Tout excité, le jeune homme vint lui dire : « Mes parents ont enfin accepté que j’étudie le droit ! ». 
Philippe lui répliqua simplement : « Et après ? »
– Après, je deviendrai avocat !
– Et après ?
– Après, je gagnerai beaucoup d’argent, j’achèterai une maison, ainsi qu’une voiture et des chevaux, 
j’épouserai une belle femme et je mènerai la vie de château !
– Et après ?
Alors le jeune homme commença à réfléchir. Il reconnut qu’il n’avait pas inclus Dieu dans ses plans, 
qu’il édifiait sa vie sur des valeurs temporelles, et qu’il n’avait pas pensé à l’éternité.
Les richesses ne sont pas mauvaises en elles-mêmes. Mais si elles deviennent notre objectif principal, 
nous oublions l’éternité. Nous nous confions en elles et non en Dieu.
Or Jésus a dit qu’il est impossible d’aimer à la fois l’argent et Dieu1. Il a avertit : Ne vous amassez 
pas des trésors sur la terre, mais amassez-vous des trésors dans le ciel.2 et : Que sert-il à un homme 
de gagner le monde entier, s’il perd son âme ?3
Le salut que Jésus-Christ a acquis aux croyants vaut plus que toutes les richesses du monde ; la vie 
éternelle vaut mieux que l’or et l’argent. 
Dans les choix importants de la vie, que chacun garde à l’esprit la pensée de l’éternité et soumette ses 
projets à l’épreuve du “et après ?”.
Quel trésor avez-vous amassé dans le ciel ?

Dominique Acien
1 Matthieu 6.24     2 Matthieu 6.19 et 20     3 Luc 9.25

ET APRÈS ?

Il n’est pas de question plus pertinente ou plus importante que celle-là. Nous faisons des projets, nous 
nous efforçons de réussir dans la vie… et, parfois, nous y arrivons. Nous pouvons acquérir la notoriété, 
être regardés comme gens influents, être courtisés par intérêt ou admiration. Peut-être même pouvons-
nous utiliser cette influence pour aider les uns et les autres. Je vous le souhaite. Mais après ? La 
retraite, le repos ?
L’« après » décisif, c’est lorsque nous aurons rendu le dernier souffle et qu’il nous faudra rencontrer 
notre Créateur, lui rendre des comptes. Nos plus beaux projets humains apparaîtront alors en pleine 
lumière. Ils auront été enterrés avec nous. Quelle que soit notre notoriété, il n’en restera rien après la 
mort. Et que dire de ceux qui comptaient sur nous ? Notre fiabilité elle-même sera morte avec nous.
À moins que…  

Richard Doulière

Barr  12.02.06
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